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homie Année. 'Je mis1 chose légère et v'ais dejieur cieir." lleme Année.
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Lettre de Rome.

17 février 1875.

Il y al (les spectacles qu'on nie pet
décrire; pour s'en rendre compte, il
faut les voir. Comment peindre ces
flots de peuple qui pendant quatrejours
ont fait irruption sur lit place St-Plierre,
pour de là se répandre cii courants
pressés dana la vaste basilique vaticane
et circuler dlevant la dépouille vénérée
(le Pie IX ? Comment parler couve-
nablement de :'émotion, (le la pié.té et
de la douleur de ces foules, à la vue dut
Père chéri qu'elles n'avaient pas con-
templé depuis si loingtemps, qu'elles

du temlple, la douleur q1ui opplressa.it
les assistatlits, tout se réunissaiît et s'lîar-
nionisait pourftite une scène sublime
dle grandeur et dle trses.La pro-

cesion s~a levant la statue (le St-
Pierre et devant la conîlession ; (le là
elle se rendit -à la chapelle dut chapitre,
en suivant la gi-ajide nel' Le corpms fuat
placé anu centre <le la chapelle ; on
chlanta l'antienle in paraiium et le
psaume 8icki t oers ad font1es aquaruma.
Ces chants et ws versets à la fois tristes
et Sublimes, renlitèrenit l'ine ju:sque
dlants ses derniîýes libres.

F'CCLFS,. VNITER. PftAEV'IIT
.%N. XXXI. M. VII. D- XXIII

011T z VII vr.nn1
As,. MlXXCIXXVllI

luor.s;;ue la dernière caisse fut lèî'înéQ,
0o1 porta le corps aut lieu où repose
provsoremnent chaque l>oîîtifii déftnt,
jusqu'à ce que sont successeur vienne
prendre sa p>lace. Ce lieu se trouve à
gaeli (0le la cliaî>elle dlu chiapitre, aut-
deS de lai prte du chSeur des chian-
t res, cei fiee dut0 monument d'Inniocenit
VIII. Pendant que l'on chantait le
.J3cncdichis, la caisse s'élevait lentement,
et au verset, 1ilminare 1ti8 qui in lenc-
briâ e i n tonbra molrtÏ8 sedleni, elle était

revoyaient ii-.ort et pouir la ]<erîière Le mloînlentle plus poignant était 'ir- piZeuD ar~JîaeU
fois ? Toujours les P>apes défunts ont rivé. Migr Zicci, miajordoinc (le drnir reuiermnse ftit eterne.l
attiré un grand concours dle fidèles à St- Sainteté, avceune émotion imosil dolàes ééoîi ti emne
Pierre, tuais jamais unt semblable em- dlire, déroba P-ur toujours à la vute (lei
pressement nie s'était vu. Aussi a-t-il ses enfants auguste visage dut Plns joursi le chapitre (le St-fallu avoir recours à des précautious ex- aimé <lspPe iil ûirîî lu ndaunt six
traordinaires pour contenir la foule et voile blance. La douleur était d'autant Pierre a célébré de3 services 2olenniels
prévénir les accidents. Le premier jour plus grande q ue les traits n'avaient dans la basilique vaticanie, ensuite le
seulement de l'exposition publique on a subi aucune altération et que le granld sacré collège pendant trois jours, dans
pu baiser le pied du saint Père, lesjours P-'ontife pirsssait respirer enîcore. 0 En- la chlapelle Sixtine. c'est ce qu'on ap-
suivants on ad dû l'eni pêcher pour gaguier suite 'Mgr Mirtinucci enveloppa le corps pelle les 7torvedi«Lks. Le dernier a été
du temps et permettre à unt plus grand d'un large lam dle soie rouge; puis les tait aujourd'hui. Sur le catafalque élevé
nombre de voir, cei passant, la fi-wure du chlapelinïs le St-Pierre et les gardes au centre de la chapelle sixtine on lit
grand Pontife, toujours resplenâissalite noble le dposèrent dans une caisse de ces inscriptions :
la~me au sein de la mort. Oa a aussi bois de cyrès. Quel d échiîrant et su- PERI. ANNos
prolongé d'un jour l'exposition qui1, prè-nle ajlu! Cette caisse de cyprès IN. ROMIANA. SEDE
d'après la coutume et le-, prescriptions, l'ut mise duis une autre exi plomb, et UNUS. SUPEJiAVIT
nec doit durer que trois jours. itoutes der, fiurent enfermées dlants une

** troisièmen bois de châtaignier. Dans IMAitiIA. D). N.
* la premiZe caisse on avait déposé ait- 1 15MACULATAM. ROM. P>ONT. MAOISTERIUM

Mercred: soir, treize février, a eu tant de ridailles <'or, d'argent et de INEM&l.AS. DECREVIT

lien, à portes closes, la dépiosition ou bronze b S Pierrea 'st-à-dires quarB£E'C.'I.ISEI.MDRTO
linhumation de Pie IX, dans sa sépul- la chiairl S.PerctàdreOqa-IF<wMC,\I . ICI. MOEALN

turc provisoire. Vers six heures et tre-vingtlouze médailles; aussi, un PMIIUNM. D.EXur

demie, les prières prescrites pour la levée tube i-errmant un parchemin sur le- DitAI.M.EEt

du cor ps fuirent faites dans la chapelle quel son inscrits les principaux actes OPI"rMî. Pîircîrs
du St-Sacrement et la procession se mit de son pîtificat. Sur la caisse de plomb 503115. ET. FAMAM
en marche. Elle était composée des comme iur celle de cyprès, six sceaux EST. 31ERITUS

membres du sacré collège, de la prèla- ont êéppliquès, deux aux armes du Du6sntsaet i Xdnad
ture, de la famille pontificale, du corps 1oerdinacamerlingue de la sainte Eglise, Dan son tersmn Pie I détemne
diplomatique. accrédité auprès du S. deux ùeles du majordome, un à celles quansona cosi epoe défintivent r
Siège, des p rinces romains et de l'aris- du car<nal-archiprétre de la basilique, les lar baique dome emloret hour
tocratie. Il faisait nuit. Le chiant et le dième à celles du chapitre de St smr;qu asmeemlyepu
lugubre du mi8erere, dont les accents Pierre Sur la partie supérieure du son tombeau ne dépasse pas quatre
déèchirants se prolongeaient sous les couveie se trouvent une croix, et aut- cents éicus, et qun'on y grave les mots
voûtes immenses, et étaient répétés par desso; les armes du Pentife surmon- suivants pour toute épitaphe:
les échos des nefs, des chapelle, et de tées dia tiare, sans les clefs ; ait centre OSSA ET CINERES ?Iz P. IX

la coupole, les flambeaux et les lampes on lit'épitaplîe suivante: SUM. PONT. VIXIT ANN ...

de la confession qui répandaient une CORPUS 1N PONTIFICATU AN.'...

.jmîère douteuse et laissaient entrevoir pi IX P. . ~OAE'o1
quelques reflets de la magnificence VîxtAis. LXXXV.M.ViIi. D). XXVI



Si quelque chose ptt tempérer la
douleur des enfants de l'église pendant
ces jours de la vacance du siége aposto-
lique, c'eat bien le concert de louanges
qui s'élève de toutes les parties du
inonde en l'honneur de notre Père dé-
funt. La voix des hérétiques, des schis-
matiques, des indiflercnts, voire même
des impies, se confend avec celle des ca-
tholiques pour célébrer ses vertus et sa
saintet/s. Et rien de bien étonnant; la
vertu a, par elle-même, des charmes si
uissantiqu'elle commande l'admiration
e toute Ame, qui a simplement le sen-

tinent du beau, à plus forte raison,
lorsqu'elle vient s'incarner dans un
homme, v resplendir avec persévérance
et y grandir avec les injustices, les tra-
hisons et les persécutions. En mime
temps qu'elle e isole, cette gloire du
Père de tous les croyants rend fier d'ap-
partenir à la flunille catholique, et le
mot de la sainte écriture trouve ici son
application : la gloire di Père rejaillit
sur ses enfints.

* *
*

Demain on espère que les travaux
exécutés dans le Vatican seront termi-
nés, et que le conclave pourra s'ouvrir.
Toutes les précautions on été prises pour
empêcher, comme le veulent les consti-
tutions apostoliques, qu'aucune commu-
ilcation ne puisse avoir lieu de l'exté-

rieur avec les membres du conclave.
On dit que l'élection du Souverain
Pontife se fera promptement. Alors,
chers lecteurs, lorsque vous lirez ces
lignes, vous connaîtrez le nom du suc-
cesseur de Pie IX, nouveau dépositaire
de toute l'autorité conférée à S. Pierre
par notre Seigneur. Déjà le monde
catholique aura rendu gràce à Dieu, de
ce que dans sa miséricorde, il s'est sou-
venu de sa promesse et n'a pas laissé
plus longtemps le peuple fidèle sans
Père, sans guide, sans docteur infailli-
lible, sans continuation le l'ouvre dle
Jésus.Christ au sein de l'humanité.
Suscitabo mihi sacerdotem fidelcn, qui
juxta cor meum et animam necam faciel.
Déjà aussi tous les esprits des véritables
enfhnts de Dieu, ne formant qu'un
cœur et qu'une âme, se seront tournés
vers le Vaticau et auront salué avec
amour et vénération le successeur de S.
Pierre : et aedißîcabo ci domunfdelem.
Voilà notre bonheur, notre immense
avantage et notre douce consolation, à
nous catholiques: la Papauté est im-
mortelle: Pierre est déjà ressuscité dans
deux cent soixante-treize de ses suc-
cesseurs, et il continuera à revivre dans
le Pontife romain jusqu'à ce que l'hu-
inanité ait accompli ses destinées sur
cette terre.

L'ABEI L1LE

et la brise m'apporte, comme un écho
*ý lointain de l'Adriatique, la ritournelle

Fonean et lie olim meininipe& juvnbit." qui se répète sur toutes les rives: " Ré-
veille-toi,--Veniselajolie1" Oui ré-

QUÈBEC, 7 MARS 1878. veille-toi 1 Les gondoles queala fame
- - -- - - -- - -- - bercera aujourd'hui dans tes quartiers,

Le Mardi-Gras à Vol d'Oiseau. seront plus nombreuses que d'habitude,
le p2uple s'y montrera plus gai ; n'est-ce
pas ton carnaval? Dépeclhe-toi; de-

Où va cette foule qui se précipite sur main le silence t'envahira de nouveau,
nos places publiques? Comme la ville et le flot seul viendra murmurer autour
est agitée! et la camnpagne, d'ordinaire de tes pilotis; car toi aussi tu es changée.
si paisible, laisse échapper ce soir, des Ton sceptre s'est brisé depuis longtemps,
clameurs et des rires inaccoutumés. ton vieux (loge n'est plus là, et la frile
Qu'est-ce donc? Partout sur les rives nacelle qu'un souffle léger berce aujour-
de notre grand fleuve, c'est la : ýme d'hui dans tes ports, n est que le reste
agitation, la même joie. J'écoute; un de tes flottes, seule épave sauvée d'un
bruit confus remplit l'espace; il n'y a éternel naufraf .
rien à comprendre dais le brouhaha de Iélas! .tor' st vieilli dans le vieux
la ville, tellement que l'ou ignore si c'est monde; je nit hâte de revenir dans
le plaisir ou la joie qui règne dans ses notre chère patrie, heureux d'y rencon-
quartiers. Mais au nilieu des rires trer encore quelque lueur d'une joie pri-
francs de la campagne .e mot de l'énig- mitive et sans mélange, heureux de
me s'est fait entendre. 'l, dans un vil- pouvoir répéter sa:s feinte, avec l'octo-
lage retiré, le patrarch d'une ancienne génaire de nos campagnes: " A h ! le
famille, voulant égayerses petits fils, a beau mardi-gras!
fait trève un instantià s. solitude, pour
leur chanter, d'une voi: chevrotante le
refrain le ses pères: "AI! le beau
mardi-gras !" Lecteus, s'il nous est Le Carême.
permis de ne laisser qu'in sourire aux
bouffonneries (le la ville,ici, inlineirons- Les lustres se sont éteints, les guir-
nous, cest la tradition lle-méme qui landes se sont détachées d'elles-mêmes
parle. notu vol i travers des fronts qu'elles ornaient, et le car-Mais poursuiivonîs n le er- naval s'est envolé sur un dernier accord.le monde, et si votre ailevous le per- L'enivremuent du plaisir a disparu, etmet, franchissons les nmern.I

Ciel ! quelle confusion ur les boule- comme au sortir d'un réve vague et
vards (les grandes cités; mis je passe agité, 1 l'Ame voit de nouveau se dresser
au milieu des clameurs ete dirige ma , devant elle, froide et implacable cette
course vers la ville des souvenirs ; vérité que le poëte appelait si bien
j'entre ('ans l'antique patri des Césars. ineluclabils vcritas......

Eh quoi ! Rome, toi que 'on repré- Plus que tous les autres jours de
sente toujours si calme etsi paisible, i l'année, les heures où nous entrons sont
n'es-tu pas importunée decette foule l rein »les d'un indéfinissable tristesse; et
turbulente qui envahit le %orso et la tan isque toutes les fétes de l'église sont
place du Peuple! i consacrées au souvenir du passé, le ca-

Au contraire, tu sembles ujourd'hui ! reme nous offre cette pa,-icularitê que
relever ta tête chargée desièes, et dans c'est surtout sur nous qu'il nous invite
ces heures de Carnaval, tuàsouris au , pleurer. Dès le premier jour la foule
milieu d<l e arloe et dees ruines. s'est écoulée, silencieuse et attristée, dans
Voudrais-tu nous rappeler L jours de o êoelises ;le vieillard, l'enfant, le
ta jeune'e et peindre à nos ux quel- jeune lomme, sont venus s'agenouiller,
ques vestiges de tes antiques turnales ? et, déposant sur leur front cette pous-
C'est en.vain. Tes césars nont plus $ lire qui fat peat-être leur semblable,
là pour y présider, et virt siècles le prêtre a dit la vanité de leurs espé-
nous disent lue Jupiter, en qittant le rances et prononcé leur néant.
Capitole, n'a laissé pour perituer son 'fous les soirs la multitude se porte
souvenir, ni bacchanales ni aurnales, vers nos temples pour pleurer le passé,
mais la gloire immortelle de st Vain- et s'instruire à la paro le de Dieu pour
queur. l'avenir; et lorsque l'éloquence aura

Je te laisse sans t'en vouloir, Rome, fait tourner devant nos yeux tout le
ce n'est pour toi qu'un songe Issager; I cycle de la vie, elle se résumera encore
demain tu retomberas dans tinélau- par cette parole: vous n'étes que pous-
colie. sière. C'est là l'unique leçon que nous

Mais d'où viennent ces chantioyeux aurons à méditer, la seule voix à la-
qu'accompagne en cadence le hiit de quelle il sera permis de s'élever dans le
la rame? La voix du gon4ier se silence du recueillement et de la prière.
mêle au murmure des ondes; jgpasse, .. P.



L'ABEILLE

Nouvolles Locales.

Il y avait réception il l'Université
mardi dernier. Les amateurs de numis-
nanti one ont ju admirer unie médaille
catndienne, occit vient de s'enarichir le
musée. Cette médaille, au témoignn.ge
dos numismates n'avait pais encore oté
trouvée. Nons y reviendrons.

On avait aussi placé ail -alon aIliver-
tsitaire le raidion1ôtre do Mi. Croolces,
espèce de petit moulinet qui semrble
bouirnr sous l'influence dle la luiinière.
Une allumette enflammée tiuflit por
liii donner un miouvemaenat de rotation
très-rapide. Ce petit appareil nl beaîu-
eoup intéressé les visiteurs.

La Société Laval.

.%,,, la langue, e,, un mot. l'autieur la i.i, .1, i,
E.1 toujour0, quoiqu'Il f"sse, ut, in6ciaut égrIvaiu.

Dimanche soir, la Société LavztI sié-
geait, car que faire eii tenmps dle pluie àt
molis qlue l'eu nie reecherche u gîte oùt
jaser, s'iiîstru i e, s'amuser. Le muet
siéger, chez nous, signifie cela fout à la
fois:- quand It Société Laval siègee les
mils parlent, les autres écoutent, applati-
dissent, rient, suîivant le emîs, les sifflets
lie sont pas dans nîos mSeurs, ni mêème
l'illustre liar ! hca. ! ci) voguie <tais
nos débats parlomnntaircs.

Dimanche dolue, la question Cil litige
était.: quél est le pluis grand de Fraîn-
çois ler ou le Chiartes-Quint. N'allez
pias croire que nos orateurs veuillent
airrachier le roseau (calainits) des mains
d'Hérodote oii de Tite-Live, s'arinier
<lu stylet acerbe de Tacite, mii mêmîe
u.surper le pinceau dle Pierrot et d'Anié-
déc U;tbouird jione rétformier esj ugomiienits
<le l'histoire et décider ci aîrbitres des
actionîs des princoes. Qu'on rie lotir inn-
pýute tins un si ténêrire dezsein. La
fin c'est d'habituer les lèvres à n'avoir
pilus or> horreur le beau langage, et les
bras à chercher aventure à quelque <lis-
tance des flancs. iMais si l'on va dans
ses discours es;troîlier notre larngue, la
palus belle moitié du but n'est-elle pas
manquée et l'autre fort compromise ?
N'est-ce pas se mettre sous le fouet dle
maître Nicolas.

Si nos confrères nous permiet tert un
conîseil> nous leurs <lirons qu uur peu
pltus d'égard pour les règles de la
gramimaire, ne nuirait pias A leur Mlo-
quence. Discuter, c'est parler, argfu-
inentor, riposter, etc., mais tout cela
souis une forrme qîni laisse le moins pos-
sible àt désirer. L'otis ie pourronis ja-
muais dans ces luttes oratoires décidier
déêfirnitivement une grande question luis-
torîque, ce but dépasse la mes' re (le
nos forces. Mais nous pourrons toujours,
quand noue le voudrons, parler correc-
teiernt, et c'est lù, suivant rions, l'tuni-
que objett que nous devions nous pro-
posecr.

l!EN lU.

Société S. François do Sales. J L. Qrse
1 L.Paqet, Veration latine.

Jeudi, 28 février, M. James Proul- Qg4atrièmc.
dergist, élève (le Piilosoilîie, a faà£ part, C. ArAeî,.1:aIi,
à la Soci6étC d'tit des plus beaux écrits BH. L.e''ellier, VeNion ltn
que a plume ai prodluits. Ce travail 1' oyer,
sur le grandI P>ontife défint, est irré- F I:roîdn suiine. oaî

p>rocIhâb le, tanit aut poinat dle vite <le la.Ithlc
diction, qu'aul Voirît dle vute dtes peu- Aif. Ifdr, Version latine
Sées. Tantôt c est le poë3ie qui rîutLS F*. X. FeuîiIkitauîl, A. Rha:,aîae, A. Marcotté,
montre la révolution, s'avançant ail C. Fe,îilleîauilt, A. lilollin, A. Vaillancourt, C.

Einloi, A ffrIeau, A. Itwdrigna.', N. Roy, Y.loin comme nue tuer eii futrie, dont les' alr, J. *radel, %._asire
flots semblent vouloir escalader le ciel, 1 asneinrlgeac
muais qui, arrivée aux pieds du chef* de; Sixième.
l'église, s'arrête et s'eu retourne épou-, C. Ro~y, Version latine
vantée. Tantôt c'est le philosrphe qui,l stl<izrne.
à la vule <les nomîbreuses diflicultés dle A. liea i<rv, H. Gutet, J. (iligraQ,' 1.. Chain-

l'église, se souvient que nous catlioi-laeluI K. 1-îjer , Fiîzgerald, G. Wiail-
liiJ. Lon-qtanti n, \'erýi<,n lat ie.

ques, nous voguons sur ui 1navire (lui 1JHuiième.
rie peuit Somrbrer. M. Tailles Preuider- 1).îra~'a,~ Evcc rnas
gaSt chalrmeI souvelt à lettr inSu, les J. Frencute, fnai4
lecteurs de l'Abeille, par soit style cou-
lanit et ses pensée délicaites. Mais je Nécrologie.
m'arrête ; qui sait si je n'ai pas déjàil
blessé la grande humilité de notre ton-' La mnrt vient encore (le nous enlever
frère. Toutefois la Scciété S. Françons' un (le ces hommes le dévouement et de
<le Sales est heureuse de compter M. sacrifice, qui rie vivent que pour le bien
Jantes Prendergust pariai ses inenîîbreb 1 et l'édificationi le leurs semublables. Le
les plus distinîgués et les plus -actif*,,. bon fi-ère Cyrilîle, si bien connu dans

A a miême séanitce, s'est terminée la cette ville, p'ar sont zèle pour l'instruc-
dtiscussion, sur le niérite respectif <le la tioi (le la jeuinesse, a été moissonné par
France et <le l'Angleterre. Les suifl-'ra- la mort à l'âge peu aîvncé (le trente
gos ont donné une voix de iiajorýité aux quatre alas. L'Institut les Frères (les
défenaseuîrs de la France. Il y a quel- Ecoles Clirt-tienr;c; <le Québec vienît <le
qures années la même discussion avait p)erdre en lui un <le ses meilleurs sir-
êté6 engagée et l'Angleterre remporta hi jets ; la paroisse (le St. Roch nia irîsti-
majorité dles sufflrages Pourquoi ce tuteur éclairé et plein <le douceur; la
changement ? Les externes piarfaite- jeunnesse un protecteur qu'elle n'ouîblieraî
ment aul courant des grands (-vénemnents Janmais. Il s'est acquis l'estime <le f ous
qui agitent aujourd'hui l'Europe, eri ceux qui l'ont conmnu, par sa politesse
ont tiré les nîotfs de leur dlerrnier ver- exquise, son hurmilité et ce ch:arrme que
dict. Aujourd'hui l'Angleterre, parr domine la vertu. Cependlant le fruit
son attitude craintive vis-à-vis les était mûr pour le ciel, et il est allé re-
autres nations, semble perdr'e beaucoup cevoir la couronne <le gloire, des mainîs
<le son prestige; tairdisque la France, de celri qui avait été sur la terre son)
par l'expaosition universelle qu'elle ou- unique partage.
vrira bientôt, montre qu'elle est encore____________________
capable le grandes choses. L'Angle- nomto .
terre muette, tremblante, attend pour
marcher le moment extrême; ce qui Pelerins à la Bonne 8aintc-Anne.-Depui-.
n'est pas tar indice de puissance. La le 1er janvier 1877 jusqu'au ler octobre
France, au contraire, saris s'occuper des de la môème année, il s'e.st rendu à la
chlicanles dle ses voisins, se prépare à Bolne Sainte-Aune, 1 ' par terre, 15,0oO
aller chercher dles admirateurs de soi, pèlIeins, parmi It3iqurel.s figurent ceux
génie chez tous les peuples civilisés, qui ont été fournis p.-r 1 1 parunsses vo-
Lu conséquence, les membres de la nues en corps; 2 0 il bitteaux à vapeur

Soitésit rnços<l aey n ont conduit 18,000 personnes e'> pêléri.
Socité sint rançis (e Saes) nt a-cs organisé-;; 3 0 Q25 autres bateaux

cru fhire un acte loyal cri honoranti la ecbnt conduits 4,000, la plupart dle
France de la majorité (le leurs suf- l'archidiocèse; =somme 69 bateaux
frages ; et certes personne nie leur eu ont conduit 22,000. Total des pèlerins
fera tort. pour l'espace do 9 mois, 37,000. On a

- bien dit recevoir encore 3,000 pèlerins
Premiers, depuis le ler octobre jusqu'auil1er jan.

vie 1878, ce qui lutit tir grand total de
Uoa*e.40,000.

F. Tar<livt.l, Vcr,4ion latine. Dieu seul connaît toutes les fztveur.'.
11.Le~.ad, Littérature. sp)irituelles et temporelles qui ont éto

Sc.ondc. obtenues par cette foule inmmense; elles
Verf I ain~.ont du être on nombre iincalcîrlablc, Ci

A. Gw-ers, 1Vr aii-on cil juge par la ferveur, l'esprit de foi,
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lit confiallc qui assignaienit toits edns pieux quefois, dlit-il, cette atmIospilèrese dilate,
pèêler'ins. et fuit (les incursionîs sur niotre côtéM. labbé c'e4t-àl-dire, sur celui quiii îo.msregairde."

Oit ntous iniformie (~Ile M l'bé.W. A Ils, bonne heure ; voici ail moisis quel-
Couture doit aller' exervel' le saint titque ch o-se ; niais S'il n'avaîit pas ajouté
1 ère al St -1 lei.,iii cea, je nie préparais à lui crier : "« AI-

IiitbroyIt*o quelqt tc-D 1 u es îli-y voir Il abord, et ensuite vous re-
jour Qubec*'td.114 ist g llue viendrez nous eii lire (les niouvelles."

tion. Le cablinîet Dc lloudclar% i le 1 ,ex A (ai séancslCO ieb<lointidaiires <le l'A-
isto plus4. Les diL>i~n us d e tte tdic s <ls cienices> tout se faîit commise
ti'ige gt 1uîvcrncline:ita.l V lie r,<nit ni1 UiL Cil filmilley avec beauiculilp de .inimlicité
<'ore ii~.ý-e coeCs pont ur <ti iOUS u et (le liber'té. Cîeux qui lisenît dles nié-
-'ions en par-ler ici. Les '1-liits I.les lèi loii'el !se placent il unîe petite table eil

eoni'îd'tîiicscirütulent de tois côté:i. face dul bureau. La plupart (les aca-
3M. Joly ia été appelé a immnî lin défiielens sont dles vieillardls il cheveulx
mnistère, à lat place de celuii (10 l'Hoil. Masstîes-------...Et M. Moigtio écrivait,
'le Bouclierville. écrivait ......... Je le charge de rectifier

Uno Séanceeà l'Acadômniodes Seonces. toutef es l êis qui pouirraienît m'être
échiappées ...

(8orireiiir de v'oyage.) - * *

l'iris, Se1'temubre <?5 .. Echos d'Outre-Mer.
Ile lins soinnies allés Il l'Institut

où lieu-. avons assisté 1 uino séatîce <IL lilin la paix est .4ignée. Le gr'and-
l'Académie dles Seiemîces. Ait portrait duc Nicolas l'al aîiiioî!(co a ses ti ouipes,

qio in'e n'i avait lait, j'ai reconu tout et St.-Petersburg est dans lat jubilation.
<'abord> l)arini les auditeurs, M. l'abbé Gràce àl l'influeonce de flisinark, le con-
MNoigno, rédacteur dul Cosmios, qui a nit qui tpai'aissait iuîntinent entr'o lat
eti l'obligeance (le nouns indiquer la place Russie et l'Angleterre, aL été détour'né,
des étranîger-,. Les académiicienîs n'é- oui Ilui moins retardé.

taint as ie nobrex. 11ni '-i Maintenant quels f?9nt les conditions
Vailan, ~ deo la Iuis,,ie? De ce côté il n'y a

désigné le maréchal Vallntu1iiîe qui ob.;Curlito et dliplomatie. Il est tia-
Babinet, Geofl'roy St.-Jlilaire,Biilt possi bIc de connaitre toutes lei exigen-
Baillargé, Velpeaîu, Chevreuil, Elie le ces du Czdi': mais, qu'on on soit sûrî, il
Beauniont, Valeniecinne, Faye; MNM. saura se dedommager des pertes subies
Biot et Rêguatiît étaient absents. Le dans la guerre turco-russe. Les r'usses,
bureau étaîit occupé par MMI,\. CheCvreuil il e-st vr:îi, omît conseSnti à 11e pas 01Itt-er

trois heures, la séance a fini après cinq. l'Angleterre, à ne pas fair'e avaneri s:î
Ont a lu (l'abord le p)roeè%s-verb.-l de la flotte devait* les mur's do cette ville ;

dernière séanre, puis des lettres et cor- idn hiRi' eiusse101'otnrl
rtespoiidainces adressées à l'Académie ;1flotte turque. La Tumrquie aime mieux
ensuite MU. Geoffroy St.-iflaire a parlé la détruire, et par' là nie pas exciter' lat

d'n mnèr or ntrssney jalousie de l'Angletce're.
d'ue mnièe frt ntéesmte le 'aI Leý conigi's se tiendrai à faden cin

climatation en France des lainas et <les Baviere. Y seront admis les repré-
alpacas. 1.l a annoncé l'arrivée de qua- setnt-qs de Ila RUussie, de l'Angleter're;'
rante de ces individus, et il propos, il a et de la Tur'quie qui siégeront sous la
fitit l'historique des essais tenités précé- géné'euise protection de Bismnark! Il
demment cin Espagne et emi Australie. fa,t ti.e fera ont famille, chacun aura
Ce monsieur parle avec beaucoup de sa part. La Russie, tout on évitant de
netteté, de précisionî et de clarté. Après froisser la susceptibilité de l'Angleterre,
Mb. Baillargéêqui a lu un mémoire sur aura soinu do prendre la pa~rt L lion:
l'emploi du nitrate de potasse dans la mais que les yetits etats qui ont, si bra-

fumionton es trre ; n caitaneveilent combattu, ne s'inquiètent pas,fumitio de teres; u caitaneils seront récompensés. La Bulgarie,mem ure de la commission français n-l ntnglaSrbie auront, qui un
voyée en Algérie pour observer la der- port de mer, qui unt morceau do terri-
Iiière éclipse, a fait l'histoire détaillée! toire, qui une ville arrachée aux Turcs.
de ce phéênomèn~e, en lisant titn fort long~ il y a même jusqu'à la Gréco qui rece-
mémoire, illustré dle photographies des1 vra quelque chose àl cause de sa der-
phases diverses de l'éclipse. Il parle niôre écluaffourée, qui a bien fait rire
vite, bredouille et se Jaisse comprendre l'Europe: on lui donnera peut-otre
difficilement. Le préiident l'a prié plu- l'ile do Crête, peut-êtro un morceau do
sieurs fois de parler plus doucement et la Thesbalie, do la Macédoine, ch!1 qui
plus distinctement, sait ? peut-êtro l'Albanie y passera

Enfin, 1. Faye a pris la parole et a tout-entière I
longemet diseré su l'tmoshèr de Quoi qu'il arrive, on peut considérerlonueentdiseré ur 'amoshèe d il'Empire ottoman comme àl moitié dé-

la lune. Il prétend, je crois, qecttruit on Europe, il ne sera plus qu'un
astre a une atmosphère, mais du cRt pouvoir asiatique. Cette guerre turce-
qu'il ne tournejamais vers nous. «lQuel- 1russe a failli se faire sentir même on

notre cher Canada. Dornièreniont l'An -
glotorro voulait nîous demander dix
iitiel hommes. Nous loi auirions foutrnis
volontiers;

Noe è>res qorti,' de la France

ÏEt tcnr'- entaille (le leur Vaillantce
Ne flétlriront liit Ici; lauiriers.

Le resto do l'Euttro ýe jouit d'une trail-
qlillité iiingt.Iiere. ½ies Chanbres frais-
çia-es4, (IccupOOS à inivalider les candi-
dats oeiceels, lie il>ît gis v' parler d'elles.
L'ltillio do Mson c tu a acutieilljo avec
joie la )>rotlahusitioit dtu Léont XIII, ot
Rento al vus avec cailmie le couronnemntit
do t;on nouveau pontife.

Le dernier écho que lieus transmeiit.
lo <râblo est l'heureuse soumission do
Vile dc Cuba. Certes, c'est là tit grand
.4ujet dejoie pour l'Espagne, qui lutte de-
puis si lonlgtemnps pouli laconserivationl
de cette belle colonie. Si Cubis s'est
soumise, St. -Doniinguo dIo son côté s'ai-
gito, et lat république do l'Eqîîateur est
cin Pleine révolte: malhecureux pays qui
rie peuvent se relever dle lotir abaisse-
ment.

A. J.

Nouvello Marchandise.

Depuis le eoinnieîîceînent de la iueire
tuirco-ruisse, il se faîit, on Bulgaries et
dans les conîtrés voisines, tin 'grand coin-
morce de iachloires hîumaines. On ex-
pédie Soigneusement a Paris des caisses
plus 011 moisis v-olumineuses do imaclîoi-
res inférieures, et lit les dents sont ex-
traites pour figurer plus1 tard dans les
rateliers8 des dentistes parisiens. L'os
(le lat machoire sert à faire de l'engraiq.
Rienî ne se perd àl Par'is 1

Dans la classe de mathématiques sp)é-
ciales du lycée do l** le pr'ofesseuîr in-
terlpelle unt élève inattentif à la leçoiî

-Ehi ! Monsieur', à quoi pensez-volus
vous ne Suiver pas.

-Pardon, Monsieur', je pense, don1c je
suis. ____

Logogriphe.

.4 -patre 1 et.'nin' au gr trois je repunis.

L4, mot de la deire chara.io est rateau, trou%è wa
51. a Allita.

Conditionis de ce journal.
uL'AbeiL-. parait-a autant que possible

une fois par semainfe. Le prix de l'abon-
nemient est 75 centins pour les élèves
des maisons d'éducation et 81.00 pour
les autres abonnés, invariablement pay-
able d'avance. Cependant les étudiants
dzs sémin aires et colléges pourront payer
on trois versements, l'un à la rentréei
des classes, l'autre à Noël, et le troisiè-
me à Pâques. On s'abonne en s'adres-
sant au Secrétaire-Trésorier, Séminaire
do Québec, ou aux différentis agents.

Agents: A la granid salle, E. Ber-
nier; àl la petite salle, O. Côté; chez
les externes, O. Gagnon et E. Lortie-

St. Hlyacinthe, J. Tétreau.
Ste. Anno, F. Chabot.

Imuprimé p)ar P. G. DEL1SLE, QuC-beC.


